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Les blocages de communication
De nombreuses interférences peuvent survenir à n’importe quelle étape du processus de communication risquant de limiter la compréhension du message. 
·
Le cadre de référence

Constitué dès l’enfance, il s’agit de l’accumulation des expériences qui contribuent à façonner sa manière d’appréhender la réalité et de réagir aux évènements.

·
L’écoute sélective
·
La filtration de l’information 
Consiste à manipuler l’information de manière que le récepteur la perçoive de façon positive. 

·
Les problèmes sémantiques
Des mots peuvent revêtir plusieurs sens qui ne sont pas toujours adaptés au contexte ou au langage courant des récepteurs. 

·
La position hiérarchique de l’émetteur
·
La quantité d’information
L’émetteur doit envisager le message du point de vue du récepteur.

·
La rétroaction 

L’émetteur doit se montrer disponible vis-à-vis du récepteur en le laissant réagir, poser des questions ou faire des commentaires sur ce qu’il dit.

Lorsque l’émetteur coupe la rétroaction en interdisant au récepteur de réagir, il se prive d’une source de contrôle de la réception de son propre message.

·
Le manque de confiance en soi 

·
Les bruits parasites

.
Les intermédiaires multiples 

.
Les distorsions des appareils (téléphone, … )
Verbal et non-verbal

On ne peut pas ne pas communiquer.

Tout comportement est une communication. Ce n’est pas seulement le langage parlé, mais l’attitude globale qui communique : bien qu’employant les mêmes mots, nous avons souvent l’impression de ne pas parler le même langage.

Pour communiquer, nous utilisons 3 vecteurs chargés de signification :

· 2 vecteurs verbaux : les mots et la voix (qui supporte les mots)
· 1 vecteur non-verbal : le corps (les gestes, les attitudes, les mimiques, la coloration de la peau, le regard, etc…)
Le langage verbal correspond à l’ensemble des mots (vocabulaire) 

et à la structure que nous utilisons pour exprimer nos idées.

Le langage reflète et structure la façon dont nous pensons. 

Le langage non-verbal correspond à la forme que nous employons pour émettre ces messages. L’ensemble de notre corps participe à cette émission : tous les éléments de la voix (volume, rythme, intonation), les postures, les gestes, les mimiques, le regard, les silences,…
Des études ont démontré que ces 3 vecteurs n’interviennent pas à égalité dans la communication en face à face.

	Vecteur
	Contribution à la communication

	Les mots
	7 à 15%

	La voix
	35 à 25 %

	Le corps
	58 à 60%

	
	100%


Le corps et une partie de la voix expriment ce qui est du domaine de nos pensées conscientes ou inconscientes.
Les mots et l’autre partie de la voix expriment ce qui est du domaine de la raison.
Attention !

Si l’on n’est pas convaincu de ce que l’on dit, notre interlocuteur se rend compte d’une incohérence entre les messages délivrés par les 3 vecteurs de communication et il aura tendance à croire ce que lui dit notre corps c'est-à-dire ce que nous pensons vraiment.

Les Questions à se poser
- Avant -

Qui est mon public ?

· nombre de personnes, types de personnes,…

· circonstances (examen, jury, entretien,…)

· codes et valeurs communes

Quel est le lieu de la communication ?

De quel temps je dispose ?

Quel est le contenu de mon message ?

· qu'est ce que j'ai à dire ?

· qu'est-ce que je veux faire passer ?
· quels sont les arguments que je peux utiliser ?

· quelles sont les questions que l'on peut me poser ?
· quelle est l'impression que je veux donner ?

Quelles qualités je dois mettre en oeuvre ?

· voix, diction, débit

· présence (communication non-verbale)

· maîtrise de soi et du sujet

Comme un acteur qui se concentre avant d'entrer en scène, vous devez rassembler vos ressources : 
· le texte (ce que vous avez à dire)
· la façon dont vous voulez faire passer votre message (autoritaire, complice, convaincante,…)
· l'image de vous-même que vous souhaitez que l'auditoire perçoive.
Les savoir-faire à développer

face à un jury

Savoir se présenter

· Repérer ses atouts

· Valoriser ses compétences

· Exprimer ses difficultés

Maîtriser son sujet
· Définir de façon synthétique son message : Qui – Quoi – Où - Comment

· Rechercher les mots qui expriment son intérêt, sa motivation.

· Lister les mots techniques qui confirment la compétence professionnelle.

Maîtriser son expression non-verbale
· Se positionner : rechercher sa meilleure posture, poser son regard, respirer.

· Ecouter sa voix et régler le son : intensité, hauteur, débit.

· Prononcer clairement et distinctement : articulation, élocution, accent.

Les Techniques d'expression orale

I  -
LA RESPIRATION

· Elle conditionne la bonne émission du son
· Elle favorise la détente musculaire et nerveuse
· Elle est nécessaire à la mise en oeuvre de la fluidité mentale et verbale

On distingue trois types de respirations :

1/
Thoracique :

· Ouverture de la cage thoracique par l'élargissement des côtes seulement. 

· C'est la respiration la plus connue, celle sur laquelle on concentre son attention automatiquement quand on nous dit de respirer à fond. 

2/
Ventrale :

· Le volume de la cage thoracique s'accroît par l'abaissement du diaphragme. 

· On prend conscience de cette respiration en s'allongeant sur le dos, en plaçant une main sur son ventre et en gonflant son ventre par son inspiration : la main est soulevée. 

3/
Costale :

· C'est le bas des côtes qui se soulève. 

· On prend conscience de cette respiration en bloquant les précédentes. Pour ce faire s'asseoir sur une chaise à califourchon, les épaules appuyées sur le dossier, les bras ballants. 


La respiration complète intègre ces trois types de respirations, 

ce qui n'est pas synonyme de respiration maximum ; 

on ne doit jamais avoir l'impression de forcer.

II  -  LA VOIX


Elle est le véhicule du message oral. Selon les individus, 

les dimensions, la forme et la texture des cordes vocales, 

des os et cartilages, et des muscles, les timbres de voix sont très 
différents. 
On trouve généralement :

· les voix de gorge (basses), 

· les voix de masque (appuyées), 

· les voix de tête (élevées). 

Pour trouver son timbre il faut fermer la bouche et produire le son [HM] sorte de [HEIM]. Cette onomatopée donne le timbre de la voix en faisant vibrer les différentes parties de la tête. Le timbre se travaille mais varie peu. En revanche la nécessité pour un orateur consiste à bien placer sa voix.

La voix se caractérise aussi par :

1/
L'intensité :


C'est la force, la puissance avec laquelle on s'exprime.

Il convient d'adapter l'intensité de la voix au volume de l'espace de 
prise de parole et à la disposition de l'auditoire dans cet espace.

2/
L'intonation :


C'est le mouvement mélodique de la voix, caractérisé par des 
variations de hauteur.


Par exemple, dans la phrase interrogative, il y a une intonation 
montante : 
"vous m'entendez ?" 


En fin de phrase affirmative la voix a tendance à tomber : "nous 
allons présenter les inconvénients" 


En public il est indispensable de varier les intonations afin de capter 
l'attention de l'auditoire.

3/
Le débit :


C'est la vitesse à laquelle on s'exprime. Souvent le trac amène une 
accélération excessive du débit.


Il faut donner du mouvement à l'expression en variant les rythmes, 
en évitant l'uniformité, en usant du contraste.

· respirer entre les phrases, 

· ménager des pauses pour reprendre le souffle, 

· utiliser le silence. 


Ces trois éléments constituent le SYSTEME VOCAL d'un individu et 
son spectre vocal qui lui est propre [plus fiable que les empreintes 
digitales pour différencier deux individus].


La voix se caractérise aussi par :

· la largeur du parler ; en allongeant les voyelles, en appuyant sur les syllabes longues et les diphtongues, on peut parler plus loin. 

· l'accent, il est basé sur les voyelles. 

III - L'ARTICULATION

C'est le détachement et l'enchaînement correct des sons et en particulier, la netteté des consommes.


Elle peut être déficiente sur :

· les syllabes d'attaque, 

· les syllabes internes, 

· les finales. 

Pour corriger ces tendances nuisibles à la bonne compréhension d'un propos, il faut s'entraîner à lire à haute voix en améliorant les mouvements  des lèvres, de la langue et des mâchoires. 

Une mauvaise articulation conduisant à la fusion de deux syllabes consécutives peut provoquer une amphibologie. Ex. : Il frappa à la porte.

Les obstacles à l'expression

· Physiologiques : surdité, défauts de prononciation,…

· Psychologiques : timidité, blocages,…

Les obstacles psychologiques peuvent se dissiper dans un climat d'harmonie et d'échange au sein du groupe. Toutefois, il faut tenir compte du fait qu'au cours d'une conversation le discours du locuteur se développe en fonction:

1. de l'idée qu'il se fait de la situation ou du sujet de conversation

2. de l'idée (ou de l'image) qu'il se fait de lui-même

3. de l'image qu'il se fait de l'interlocuteur

4. de l'idée qu'il se fait:

- de l'image que l'interlocuteur se fait de la situation
- de l'image que l'interlocuteur se fait de lui-même
- de l'image que l'interlocuteur se fait du locuteur
· Linguistiques :  apprentissage insuffisant, pauvreté de vocabulaire, syntaxe défaillante,…

Ils sont déterminés par des facteurs socioculturels et ne s'amenuisent que dans la pratique et l'acquisition méthodique du langage.

La prise de conscience de ces obstacles, plus ou moins présents, est la condition essentielle de l'expression personnelle satisfaisante.

Les sources de l'expression

1. L'expérience : le «vécu» personnel, passé et présent (événements,

sensations, perceptions, émotions, souvenirs, etc.). 
L'expression sollicite la mémoire, les aspects affectifs, émotifs de la personne, le corps propre du sujet; elle s'appuie sur des activités telles que remémoration, introspection, concentration, auto-analyse, expression de soi.

2. L'imaginaire : induit des activités telles que la rêverie, la créativité,

la fantasmatisation, l'association, l'invention.
L'expression sollicite le cerveau droit, siège des opérations synthétiques, associatives, ce cerveau «imaginatif» qui ne fonctionne pas comme un ordinateur... 
Elle produit de la fiction, des utopies et mondes imaginaires, des fantaisies et des images.

3. Le savoir : l'expression s'appuie sur la mémoire, le cerveau gauche,

siège des opérations analytiques, classificatoires, rationnelles, le système limbique ou s'inscrivent les acquis de l'environnement, où s'enregistrent les schèmes de comportements. Elle produit des observations descriptives, des explications, des arguments logiques,etc.

4. Le langage : l'expression se nourrit des mots et des textes, des formes langagières, elle manipule, joue avec la langue, les rythmes, les sonorités, les structures.

5. Une autre source s'ajoute, qui englobe les quatre précédentes : il s'agit 

de la situation de communication elle-même, son contexte, ses participants, ses objectifs, etc., qui est origine et tremplin de l'expression, et qui peut la dynamiser.

Les questions à se poser :

- Quelle(s) source(s) sollicite-t-on, dans une situation donnée, le plus volontiers? et pourquoi? Est-ce la seule possible?
- S'il y a blocage, où se situe-t-il ? Quelle source est obstruée ou momentanément tarie? Certainement pas toutes en même temps. 
Par conséquent, si l'une ne donne plus, reste à se tourner vers une autre.
- Comment assurer la circulation entre les sources, la communication entre la tête, le coeur et le corps? établir des connexions plus libres entre le cerveau «imaginatif» et le cerveau « social » ?

Traquer le Trac
Chacun l'éprouve en début d'intervention. 

Le trac est lié à une situation d'attente de prise de parole 
ou de prise de vue. 
L'enjeu, c'est le jugement d'autrui :

Le trac = la peur de ne pas réussir, la peur de déplaire ou de SE déplaire.
Chacun manifeste son trac de façon différente : trac dépressif, euphorique, nerveux, etc ...
Généralement le trac s'estompe avec le premier pas

PREMIER PAS

Analyser, objectiver les conséquences d'un échec, DEDRAMATISER.
Le trac est nécessaire… il mobilise notre corps pour l'effort,

il est donc inévitable et positif.

On dit que le trac s'empare du bon comédien avant chaque entrée en scène et épargne le mauvais comédien.

Le trac peut être un stimulant. 
Les mécanismes qui le provoque entrainent plusieurs effets positifs. ils mettent le corps en tension, ils alimentent l'excitation intellectuelle, ils augmentent le vitesse de réaction, ils favorisent la concentration.

DEUXIEME PAS

Gérer ses émotions
Respirer trois fois profondément.

Exprimer son émotion plutôt que de la contenir.

En parler avant d'entrer dans la salle pour se libérer.

TROISIEME PAS

" sur la scène"

Dire que l'on est ému, et, à la limite dire pourquoi.

le public appréciera la sincérité, la capacité à communiquer ses émotions.

Lorsqu'on a un ''trou'', le dire, cela débloque parfois.




Pour connaître le score obtenu, faire un cercle autour de la « note » attribuée à la réponse pour chacune des questions. La somme constituera le score. 


	A
	B
	C
	D
	E

	Confiance en soi
	Capacité d’écoute
	Clarté d’expression
	Expression adaptée des sentiments 
	Capacité à parler de soi franchement

	30

28

24.5

20

15
	48

42

36

30

24
	15

13

11.5

9

7.5
	24

21

18

15

12
	24

21

18

15

12

	12

7.5

4
	18

12

6
	5

4

2
	9

6

3
	9

6

3


COURBE DE DECODAGE

Etes-vous visuel, auditif ou kinesthésique?
	


Consigne: Lisez ensemble les trois affirmations qui vous sont proposées et ensuite attribuez- leur des points en répartissant 3 points entre les trois affirmations en fonction de l'importance du comportement dans votre vie: 
1) Quand votre interlocuteur ne vous regarde pas, vous avez l'impression qu'il ne vous écoute pas. 

2) Vous êtes capable de suivre une conférence ardue sans aucun support visuel. 

3) Vous êtes particulièrement sensible à la température ambiante. 
TOTAL  =  3
 
4) Quand on vous explique la route à suivre, il vous faut un plan. 

5) Vous pouvez suivre le rythme d'une musique en frappant des mains. 

6) Vous êtes plutôt le genre de personne solide dans les épreuves. 
TOTAL  =  3

7) Quand on vous lit une lettre, vous demandez ensuite à la voir. 

8) Lorsque vous écoutez un air de musique, vous pouvez écouter chaque instrument séparément. 

9) Vous aimez créer des liens étroits avec les gens et les choses. 
TOTAL  =  3
10) Vous considérez que le moindre détail a son importance. 
11) Vous posez fréquemment des questions pour mieux comprendre. 
12) Vous appréciez les bonnes relations et la chaleur humaine. 
TOTAL  =  3

13) Vous êtes très attentif à l'expression du visage de vos interlocuteurs. 

14) Vous savez repérer une fausse note dans un air de musique. 

15) Vous vous enflammez facilement. 
TOTAL  =  3

16) Vous arrivez à vous concentrer sur un travail malgré le bruit environnant. 

17) Vous êtes irrité par les cris ou les bruits stridents (la sonnerie d'un réveil, le chahut des enfants, le crissement de la craie sur le tableau ...) 

18) Vous aimez vivre intensément. 
TOTAL  =  3

19) Vous pouvez regarder la télévision tout en faisant autre chose (tricoter, bricoler, bavarder, écrire, lire ...). 

20) Vous avez tendance à parler fort. 

21) Vous vous laissez émouvoir facilement. 
TOTAL  =  3
22) Quand vous regardez la télévision, vous faites des commentaires à haute voix. 
23) Vous ressentez le besoin de hurler pour vous libérer lorsque vous êtes tendu. 
24) Il vous arrive souvent de toucher les choses ou les gens pour mieux les connaître et les apprécier.
TOTAL  =  3


25) Quand vient le printemps, vous remplissez vos yeux de toutes les nouvelles couleurs. 
	


26) Vous aimez les chansons à mélodie.
27)  Il vous est arrivé de penser qu'il est dur de s'en sortir.

TOTAL  =  3

28) Il vous suffit de regarder quelqu'un de la tête aux pieds pour vous faire une idée de sa personnalité. 

29) Vous jouez ou vous auriez envie de jouer d'un instrument de musique. 

30) Il vous arrive de vous retrouver coincé dans des situations embarrassantes. 
TOTAL  =  3


31) Vous avez une bonne mémoire des lieux et des physionomies. 

32) Vous pouvez laisser parler votre interlocuteur sans l'interrompre. 

33) Vous sentez bien ce qu'il faut faire pour résister à la pression. 
TOTAL  =  3


34) Vous gardez le contact avec vos amis par lettre ou carte postale. 

35) Quand vient le printemps, vous entendez les premiers oiseaux chanter, les bruits de la nature qui se réveille. 

36) Quand vous vous sentez tendu, vous vous arrangez pour décharger les batteries. 
TOTAL  =  3


37) Vous aimez faire des photos pour garder le souvenir des gens et des lieux.

38) Vous savez repérer les petits bruits anormaux (dans le moteur de la voiture, d'un appareil ménager, d'un instrument …) 

39) C'est en serrant la main de quelqu'un que vous vous en faites une idée.
 TOTAL  =  3

40) Dans la publicité, ce sont les images qui vous frappent plus que la musique ou les mots. 

41) Vous tenez des dialogues intérieurs avec vous-même. 

42) Vous préférez qu'on vous tienne des propos concrets. 
TOTAL  =  3


43) Vous aimez visiter les musées. 

44) Lorsque vous devez rencontrer quelqu'un, vous imaginez auparavant ce que vous lui direz. 

45)  Vous aimez rester en contact avec vos connaissances. 
TOTAL  =  3








M.J. COUCHAERE, Eduquer la mémoire, E.S.F. Editeur 
Echelle d'évaluation des systèmes de perception et de représentation 

Visuel



Auditif



Kinesthésique
	1 - ................. 
	2 - ................. 
	3 - ................. 

	4 - ................. 
	5 - ................. 
	6 - ................. 

	7 - ................. 
	8 - ................. 
	9 - ................. 

	10 - ................. 
	11 ......... 
	12 - ................. 

	13 - ................. 
	14 - ................. 
	15 - ................. 

	16 - ................. 
	17 - ................. 
	18 - ................. 

	19 - ................. 
	20 - ................. 
	21 - ................. 

	22 - ................. 
	23 - ................. 
	24 - ................. 

	25 - ................. 
	26 - ................. 
	27 - ................. 

	28 - ................. 
	29 - ................. 
	30 - ................. 

	31 - ................. 
	32 - ................. 
	33 - ...........  .... 

	34 - ................. 
	35 - ................. 
	36 - ................. 

	37 - ................. 
	38 - ................. 
	39 - ................. 

	40 - ................. 
	41 - ................. 
	42 - ................. 

	43 - ................. 
	44 - ................. 
	45 - ................. 

	
	
	

	Total : 
	Total :
	Total :


	COMPETENCES ET SAVOIR- FAIRE
	NOTATION

	
	1pt
	2pts
	3pts
	4pts
	5pts

	Appréhender le sujet : dégager les différentes composantes du problème


	
	
	
	
	

	Organiser sa pensée autour d’un plan


	
	
	
	
	

	Structurer : qualité et richesse du plan


	
	
	
	
	

	Produire un message clair et fluide : articulation des idées, tonalité, intelligibilité 


	
	
	
	
	

	Utiliser un langage adapté à l’interlocuteur : registres de langage (familier, courant, soutenu)


	
	
	
	
	

	Produire des connaissances sur le sujet : richesse et à- propos des connaissances


	
	
	
	
	

	Argumenter ses opinions : distinguer faits et opinions, subjectivité et objectivité


	
	
	
	
	

	Se comporter en accord avec la situation : politesse, respect des usages …


	
	
	
	
	

	Répondre  aux questions posées : précision et qualité de la réponse


	
	
	
	
	

	Se décentrer de son point de vue : capacité à prendre du recul et à nuancer sa pensée


	
	
	
	
	

	TOTAL


	
	
	
	
	


GRILLE D’EVALUATION DE COMMUNICATION ORALE

VOCABULAIRE

Remplacer la 2ème partie des expressions suivantes par un adjectif qualificatif
Exemple : la lumière du soleil ( la lumière solaire

· Un oiseau de nuit

· Le manteau du roi

· La couronne de l’empereur

· La maison du père

· Les exercices de l’école

· Un travail d’artisan

· Une maladie d’enfant

· Un raisonnement d’enfant

· Les employés de la commune

· Le bureau du directeur
REMPLACER LE VERBE METTRE PAR UN VERBE PLUS PRECIS

· Mets ton manteau pour sortir !

· Je mets les pièces sur l’échiquier.

· Voulez- vous mettre ce livre dans la bibliothèque ?

· Elle mit son verre sur la table.

· En partant, tu mettras cette lettre à la poste.

REMPLACER LE VERBE FAIRE PAR UN VERBE PLUS PRECIS

· Il fit des trous dans la terre pour planter les rosiers.

· J’ai fait son numéro de téléphone mais le poste était occupé.

· As- tu fait la lettre pour ton oncle ?

· La tempête n’a fait que des dégâts matériels.

· Faites 3 km à pied par jour pour garder la forme.

REMPLACER LE VERBE PRENDRE PAR UN VERBE PLUS PRECIS

· La banque prend 2% de frais de gestion.

· Il a pris son chat avec lui pour partir en vacances.

· Que préférez- vous prendre, un jus de fruit ou un coca ?

· Le surveillant m’a pris mon baladeur.

· Les chasseurs prirent le tigre vivant.
LES REGISTRES DE LANGUE

Exercice 1 : les 15 mots suivants appartiennent par série de 3 synonymes, aux registres soutenu, courant et familier ; placez ces mots dans le tableau suivant.

Attraper ; baraque ; cabochard ; crâneur ; demeure ; démonter ; gronder ; maison ; obstiné ; prétentieux ; réprimander ; suffisant ; têtu ; troubler ; déconcerter.

	REGISTRE FAMILIER
	REGISTRE COURANT
	REGISTRE SOUTENU

	
	
	

	
	
	

	
	
	

	
	
	

	
	
	

	
	
	


Exercice 2 : les mots en italique dans les phrases suivantes appartiennent au registre familier. Dans la colonne de droite vous donnerez pour chacun d’eux un synonyme du registre courant.

1. Je ne t’aurai jamais cru si cloche !

2. Elle a eu le culot de me répondre !

3. Vite fait, bien fait, pan ! Une châtaigne sur le pif !

4. Eh bien, tu es drôlement ficelée !

5. Je trouve tes explications très fumeuses !

6. Je suis sûr que tu es de mèche avec lui !

7. Pierre a amoché la voiture de son père.

8. Sylvie m’a invitée à sa boum, c’est très chic de sa part.

	NOM - PRENOM
DATE

	
	Acquis
	A travailler

	TECHNIQUE 

La langue orale : généralités


	
	

	Prendre la parole facilement

	
	

	Se faire entendre

	
	

	Choisir et maîtriser le registre de langue approprié

	
	

	Utiliser un vocabulaire précis et varié

	
	

	Produire un message oral dont les éléments forment des productions achevées (éviter les « heu, donc , bon …)

	
	

	Aller au bout de ses phrases ou de son raisonnement 

	
	

	Respecter les contraintes de temps


	
	

	VERBAL ET NON VERBAL

	
	

	Poser sa voix, articuler, contrôler le débit, varier l'intonation

	
	

	· articulation
· débit
· volume
· intonation

	
	

	Maîtriser le regard, les gestes, les mimiques

	
	

	Utiliser l'espace
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Etes- vous satisfait de la façon dont vous résolvez les différences qui peuvent exister entre vous et les autres ?





























TEST DE COMMUNICATION





Oui





Non





Quelque fois





CANAUX    DE   COMMUNICATION  


VISUEL


AUDITIF


KINESTHESIQUE








  CODE COMMUN        /      VECU COMMUN





EMETTEUR





RECEPTEUR





LE SCHEMA DE LA COMMUNICATION





PERSONNALITE


FONCTION 


IMAGE DE L’AUTRE








F


I


L


T


R


E


S





PERSONNALITE


FONCTION 


IMAGE DE L’AUTRE





F


I


L


T


R


E


S








INFORMATION EN RETOUR


(FEED – BACK)





BRUITS
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Avez-vous tendance à ne pas contredire les autres parce que vous craignez qu’ils ne se mettent en colère ?
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Lorsqu’un problème survient entre une personne et vous même, pouvez-vous en discuter sans vous mettre en colère ?



































Lorsque vous êtes en colère après quelqu’un, avez-vous du mal à penser clairement ?
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Est-ce que cela vous contrarie beaucoup lorsque quelqu’un n’est pas d’accord avec vous ?
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Est-ce que vous vous excusez après-coup auprès d’une personne que vous avez pu blesser ? 
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Lorsque quelqu’un vous a blessé, discutez-vous de la chose avec cette personne ?
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Est-il difficile d’accepter les critiques constructives des autres ?
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Est-ce que vous vous retenez de dire des choses qui ne feraient que blesser l’autre et envenimer la situation ?
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Etes-vous conscient que le ton de votre voix peut avoir un effet sur votre interlocuteur ?
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 Dans la conversation,  avez-vous tendance à parler plus que votre interlocuteur ?
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Dans la conversation, essayez – vous de vous mettre à la place de votre interlocuteur ?
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Est-ce qu’il vous est difficile d’exprimer vos idées lorsqu’elles sont différentes de celles de votre entourage ?





8























Dans la conversation avec une personne parlez-vous de sujets qui intéressent les deux à la fois ?
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Est-ce qu’il est difficile pour vous de converser avec les autres ?
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Est-ce qu’il vous arrive de demander à votre interlocuteur quel est son sentiment sur des points que vous exposez ?





5























Dans la conversation est-ce que vous supposez que votre interlocuteur est au courant de ce que vous voulez dire, sans expliquer ce que vous voulez vraiment  dire ?





4























Lorsque vous expliquez quelque chose, est-ce que vos interlocuteurs ont tendance à vous souffler les mots ?





3























Lorsque que l’on vous pose une question qui n’est pas claire, est-ce que vous demandez à la personne de clarifier ce qu’elle veut dire ?





2























Est-ce que dans la conversation les mots que vous dites sont toujours ceux que vous auriez voulu employer ?





1





Quelque fois





Non





Oui



































Admettez – vous vos torts lorsque vous savez que c’est vrai ?
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Les autres vous font- ils la remarque que vous semblez toujours être sûr d’avoir raison ?
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Les autres comprennent – ils vos sentiments ?
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Avez-vous l’impression que les autres aimeraient que vous soyez différent de ce que vous êtes ?
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Lorsque vous parlez aux autres, êtes-vous conscient des réactions qu’ils peuvent avoir à ce que vous êtes en train de dire ?





36























Dans une conversation, faites-vous la différence entre les paroles qu’une personne prononce et les sentiments sous-jacents qu’elle peut éprouver ?





35























Est-ce que vous faites semblant d’écouter les autres ?





34























Dans une discussion, vous est-il difficile de considérer les choses du point de vue de votre interlocuteur ?
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Les autres semblent-ils écouter lorsque vous parlez ?
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Lorsque quelqu’un vous parle, essayez-vous d’écouter afin de saisir ce qu’il  veut dire ?
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Dans la conversation avec les autres est-ce que vous vous surprenez à ne pas prêter attention à ce qui se dit ?
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Dans la conversation, laissez-vous l’autre personne finir de parler avant de réagir à ce qu’elle dit ?
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Avez-vous tendance à faire dévier la conversation lorsque le sujet touche vos sentiments personnels ?
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Avez-vous des difficultés à vous confier et à faire des confidences aux autres ?
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Est-ce que vous vous souciez que les autres vous comprennent mieux en exprimant vos pensées, vos sentiments et vos convictions ?





26























Essayez-vous, de façon délibérée, de cacher aux autres les fautes que vous avez faites ?
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Avez-vous des difficultés à faire des compliments aux autres?
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En règle générale, faites-vous plutôt confiance aux autres ?
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Vous sentez- vous mal à l’aise lorsque l’on vous fait un compliment ?
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Lorsque quelqu’un vous irrite, est-ce qu’il vous arrive de l’éviter et de le bouder sur une longue période ?
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